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INTRODUCTION 
Bonjour, ma sœur, bonjour, mon frère ! 
Comment vas-tu ? 
Heureux de te retrouver aujourd’hui,  
non seulement pour notre rencontre habituelle, 
pour prier et chanter ensemble 
mais surtout pour le plaisir de se revoir en vrai,  
vivants et suffisamment bien portant pour être là, ensemble. 
Et pour entourer Biho-Norbert, qui va recevoir  
un baptême tant attendu ! 
Aujourd’hui, même si les enfants ne sont pas là,  
nous allons encore parler d’une autre plante de la Bible : la vigne ! 
Lieu de travail, mais aussi lieu de patience, 
dans l’attente de toute la joie que procurera le bon vin !  
Vin que nous pourrons goûter tout-à-l’heure, 
en communion non seulement les uns avec les autres, 
mais avec le Christ lui-même, 
lui qui commença son ministère en transformant de l’eau en vin ! 
 
INVOCATION  
Seigneur, je ne sais plus au juste à quelle heure je suis arrivée dans ta vigne.  
Parfois, je suis épuisée, et je pense que c'était à la première heure,  
et que je n'ai pas pris une minute de repos.  
Et parfois, je pense être arrivée très tard,  
quand je vois tout le travail qui reste à faire !  
Et dans tout cela, j'oublie l'essentiel:  
la joie que tu veux pour moi, à travailler dans ta vigne.  
Alors je te le demande:  
chaque matin, quand je me lèverai et que je me mettrai au travail,  
envoie-moi ton Esprit Saint, afin qu'il me rappelle  
que je ne suis pas appelée à accomplir n'importe quel travail,  
mais que c'est dans ta vigne que je vais œuvrer.  
Garde-moi dans la joie, pour que d'autres encore aient envie  
d'aller sur la place attendre que tu les appelles.  
Garde-moi dans la joie d'être l’un de tes ouvriers, l'une de tes ouvrières. Amen. 



 
d’après Matthieu 20 

SALUTATION 
 
Vous connaissez Dieu et Jésus notre Seigneur.  
Alors, qu’ils vous bénissent et vous donnent la paix en abondance!  (2 Pi 1 v 2) 
 
 
471  les 3 str.  A toi la gloire     All.34-18 

 
LOUANGE 
 
O souverain Seigneur ! 
Avec quelle douceur tu as manifesté en moi ta bonté ! 
Je n’étais pas encore, et tu m’as donné l’être. 
Je me suis séparé de toi, 
et tu n’as pas voulu te séparer de moi... 
 
Seigneur, comme tu m’as longtemps attendu ! 
Quelle tendre amitié j’ai trouvée dans ton accueil ! 
Avec quelle bonté tu es venu mystérieusement à ma rencontre ! 
Que de fois tu m’as protégé ! 
De quels maux, de quelles chaînes tu m’as délivré, 
à quelles embûches tu m’as fait échapper ! 
Malgré mon ingratitude, jamais tu n’as renoncé, 
tu m’as attiré à toi, 
tu ne m’as laissé de repos véritable qu’en toi seul. 
 

Auteur : Bienheureux Henri Suso 
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Baptême de Biho-Norbert ZEAHE 
 
Christophe invite d’un geste l’assemblée à se lever. 
 
CONFESSION DE FOI 
Avec Norbert, nous proclamons notre foi avec ces paroles qui affirment notre 
commune conviction : … 
 
Christophe invite d'un geste l'assemblée à s'asseoir. 
 
INSTITUTION DU BAPTÊME 
Ecoutons maintenant la volonté de Jésus-Christ pour son Eglise: 
"Toute autorité m'a été donnée dans le ciel et sur la terre. 
Allez, de toutes les nations faites des disciples. 
Baptisez-les au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit 
et apprenez-leur à garder tout ce que je vous ai enseigné. 
Je suis avec vous tous les jours jusqu'à la fin du monde." (Mt 28,19-20) 
NORBERT, je t’invite à t’approcher avec celles Danielle et… qui seront tes 
parrain et marraine 
 
INSTRUCTION 
NORBERT, depuis ton enfance, tu as entendu la parole de Dieu.  
Elle est pour toi une bonne nouvelle, une parole vivante : Jésus-Christ.  
Jésus te connaît par ton nom et t’accueille sans condition.  
Pour toi s'accomplit cette parole de l'apôtre :  
« nous aimons Dieu parce qu'il nous a aimés le premier ».  
Aujourd'hui tu demandes le baptême. Dis-moi pourquoi ? 
 
- C’est très important pour moi, parce que j’ai toujours cru en Dieu. Quand 
Jésus s’est fait baptiser, Jean-Baptiste lui a dit qu’il était plus grand que lui, 
que c’était plutôt à lui de le baptiser. Pourtant, Jésus s’est fait baptiser, et 
moi je ne suis pas plus grand que lui. Je veux donc aussi être baptisé, 
comme mes frères l’ont été avant moi dans ma famille. Depuis tout petit, 
j’ai voulu être baptisé, mais je n’ai pas pu être baptisé pour toutes sortes de 
raisons. Pourtant, j’ai fait de la musique dans beaucoup d’églises 
chrétiennes, mais je n’avais pas pu trouver une occasion de me faire 
baptiser. Maintenant, Christophe a bien voulu accepter, et je l’en remercie. 
 
L'eau est source de vie, nécessaire à notre existence.  
Elle est aussi porteuse de mort parce qu'elle peut nous engloutir. 
L'eau du baptême est signe du passage de la mort à la vie en Jésus-Christ. 
Aux premiers temps de l'Eglise le baptisé était plongé tout entier dans l'eau, 
comme s'il était noyé. 



Aujourd'hui, NORBERT, ce sont quelques gouttes  
qui vont être versées sur ta tête, mais le sens du baptême reste le même :  
uni à la mort de Jésus-Christ, tu l’es aussi à sa résurrection.  
Car Dieu, par le Saint-Esprit, nous fait naître à une vie nouvelle.  
Il t’affermira dans la foi, l'espérance et l'amour. 
 
BAPTEME 
 
Frères et sœurs, c'est dans la joie et la reconnaissance  
que nous entourons NORBERT.  
Pour manifester que vous êtes témoins de son baptême,  
je vous invite à vous lever. 
Christophe invite d'un geste l'assemblée à se lever  
 
NORBERT, veux-tu être baptisé? 
NORBERT : Oui, je le veux, Jésus-Christ est le Seigneur.  
Nous prions: Père, envoie sur NORBERT et sur chacun de nous ton Saint-Esprit 
afin que ce baptême soit signe de ta grâce  
et de notre nouvelle naissance en Jésus-Christ. Amen. 
 
Christophe verse l’eau sur la tête de Norbert. 
 
NORBERT, je te baptise au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit. 
 
Pour toi aussi, NORBERT, cette parole est vraie : 
« Je suis la vigne, vous êtes les sarments. Celui qui demeure en moi, et en 
qui je demeure, porte beaucoup de fruits. » (Jean 15,5) 
 
 
NORBERT, tu as reçu le signe de la grâce de Dieu. 
En proclamant que Jésus-Christ est le Seigneur,  
tu t’es placé avec nous sous son autorité.  
Tu appartiens à son Eglise. 
Avec nous, tu es invité à prendre part à la vie de l’Eglise, et à revenir au culte ici 
au Foyer ou là où tu choisiras d’aller. 
Dans ta faiblesse, Dieu mettra sa force, il sera ta joie et ta paix. 
 



EXHORTATION A L'ASSEMBLEE 
Frères et sœurs, vous êtes témoins du baptême de NORBERT. 
Il nous rappelle que l'amour de Dieu est toujours premier  
et que le Seigneur est fidèle. 
Nous qui avons été baptisés, nous sommes enfants de Dieu  
par la foi en Jésus-Christ, mort et ressuscité pour nous ;  
nous accueillons NORBERT comme frère dans notre Eglise. 
Aucune contrainte ne le retiendra dans la communauté chrétienne  
mais, s'il vient à s'en séparer,  
vous affirmerez qu'il peut toujours y retrouver sa place.  
Vous êtes sa famille spirituelle ;  
vous l'entourerez de votre affection et le soutiendrez par votre prière.  
Vous serez ainsi pour lui des témoins de 1'amour de Dieu. 
Que Dieu nous soit en aide. 
 
REMISE DE LA BIBLE 
NORBERT, le Foyer de Grenelle se réjouit de ton baptême.  
Elle t’offre cette bible. Tu y trouveras la parole qui nous fait vivre. 
 
Christophe invite d'un geste l'assemblée à s'asseoir et le baptisé ainsi que les 
personnes qui l'accompagnent à rejoindre leur place. 
 
African Misa - Messe Bakoko: Alleluia 
 
 

PRIERE d’ILLUMINATION  
 
Seigneur, ta Parole toujours me rappelle ton amour sans partage. 
Fais de moi un disciple attentif à ta Parole  
et libère-moi de mes rigidités et de mes intolérances. 
Je désire ta présence.   
J’ai besoin de ta force, pour accomplir chaque jour ta volonté. 
Maintiens-moi en communion avec ton Fils,  
afin que je sache vivre dans ton amour. 
Je te prie de me soutenir lorsque j’annonce l'Évangile,  
et d’ouvrir le cœur de ceux qui m'entendent. 
Seigneur, encouragé et inspiré par la parole que je vais entendre, 
celle que je vais lire et qui viennent de la Bible, 
donne-moi le courage de témoigner de ton amour, 
non seulement en paroles mais en actes. 
 

d’après Jacques Morel 
 



 
Esaïe 5 v 1 à 7 
 
1 Je chanterai à mon bien-aimé  
Le cantique de mon bien-aimé sur sa vigne…  
Mon bien-aimé avait une vigne,  
Sur un coteau fertile. 
2  Il en remua le sol, ôta les pierres, et y mit un plant délicieux ;  
Il bâtit une tour au milieu d’elle,  
Et il y creusa aussi une cuve.  
Puis il espéra qu’elle produirait de bons raisins,  
Mais elle en a produit de mauvais. 
3  Maintenant donc, habitants de Jérusalem et hommes de Juda,  
Soyez juges entre moi et ma vigne ! 
4  Qu’y avait-il encore à faire à ma vigne,  
Que je n’aie pas fait pour elle ?  
Pourquoi, quand j’ai espéré qu’elle produirait de bons raisins,  
En a-t-elle produit de mauvais ? 
5  Je vous dirai maintenant  
Ce que je vais faire à ma vigne.  
J’en arracherai la haie, pour qu’elle soit broutée ;  
J’en abattrai la clôture, pour qu’elle soit foulée aux pieds. 
6  Je la réduirai en ruine ; elle ne sera plus taillée, ni cultivée ;  
Les ronces et les épines y croîtront ;  
Et je donnerai mes ordres aux nuées,  
Afin qu’elles ne laissent plus tomber la pluie sur elle. 
7  La vigne de l’Eternel des armées, c’est la maison d’Israël,  
Et les hommes de Juda, c’est le plant qu’il chérissait.  
Il avait espéré de la droiture, et voici du sang versé !  
De la justice, et voici des cris de détresse ! 
 
1 Jean 3 v 18 à 24 
 
18  Mes enfants, n’aimons pas seulement en paroles,  
avec de beaux discours ; faisons preuve d’un véritable amour  
qui se manifeste par des actes. 
19  Voilà comment nous saurons  
que nous appartenons à la vérité.  
Voilà comment notre cœur pourra se sentir rassuré devant Dieu. 
20 En effet, même si notre cœur nous condamne,  
nous savons que Dieu est plus grand que notre cœur  
et qu’il connaît tout. 



21  Et si, mes chers amis, notre cœur ne nous condamne pas, nous pouvons 
regarder à Dieu avec assurance. 
22  Nous recevons de lui tout ce que nous demandons,  
parce que nous obéissons à ses commandements et faisons ce qui lui plaît. 
23 Voici ce qu’il nous commande : c’est que nous croyions au nom de son Fils 
Jésus-Christ et que nous nous aimions les uns les autres, comme le Christ nous 
l’a ordonné. 
24  Celui qui obéit aux commandements de Dieu  
demeure en Dieu et Dieu en lui.  
Voici comment nous savons que Dieu demeure en nous :  
c’est grâce à l’Esprit Saint qu’il nous a donné. 
 
Jean 15 v 1 à 8 
 
1 Je suis la vraie vigne et mon Père est le vigneron. 
2  Tout sarment qui, en moi, ne porte pas de fruit, il l’enlève,  
et tout sarment qui porte du fruit, il l’émonde,  
afin qu’il en porte davantage encore. 
3  Déjà vous êtes émondés par la parole que je vous ai dite. 
4  Demeurez en moi comme je demeure en vous!  
De même que le sarment, s’il ne demeure sur la vigne,  
ne peut de lui-même porter du fruit,  
ainsi vous non plus si vous ne demeurez en moi. 
5  Je suis la vigne, vous êtes les sarments:  
celui qui demeure en moi et en qui je demeure,  
celui-là portera du fruit en abondance  
car, en dehors de moi, vous ne pouvez rien faire. 
6  Si quelqu’un ne demeure pas en moi,  
il est jeté dehors comme le sarment, il se dessèche,  
puis on les ramasse, on les jette au feu et ils brûlent. 
7  Si vous demeurez en moi  
et que mes paroles demeurent en vous,  
vous demanderez ce que vous voudrez, et cela vous arrivera. 
8  Ce qui glorifie mon Père,  
c’est que vous portiez du fruit en abondance  
et que vous soyez pour moi des disciples. 
 
521 str.4, 5, 10 & 11  Nous chanterons pour toi   All.36-03 

PRÉDICATION  



Jean 15 v 1 à 8      FdeG 2 mai 2021 
 
 Après avoir tant parlé d’amour, la semaine dernière, avec  
1 Cor.13, me voici devant deux textes bien différents, en apparence. Pourtant, 
tous deux parlent d’amour. Si la 1ère épître de Jeani rappelle que la fraternité 
entre nous résulte du commandement d’amour, l’évangile de Jean (probablement 
du même auteurii) nous en offre une vision plus fusionnelle, avec cette image de 
la Vigne, qui pourtant parle d’amour, comme l’atteste le texte d’Esaïe 5, le 
fameux « cantique de mon bien-aimé sur sa vigne » ! 
 La 1ère épître de Jean parle bien de s’aimer les uns les autres, entre 
chrétiens. Ce n’est pas seulement par envie de faire partie du même clan, du 
même camp, mais c’est fondé sur notre relation à Dieu, ce Dieu elle dit par 
ailleurs qu’il « est amour iii». Et je disais la semaine dernière qu’une personne 
qui n’a jamais aimé, au sens de tomber amoureux, ne comprend peut-être pas la 
plénitude de la foi !  
 L’épître cherche manifestement à rassurer des chrétiens sur cette notion 
fondamentale, dans un moment semblable à celui d’aujourd’hui. Un moment de 
crise, liée à l’influence des idées gnostiques qui commençaient à se diffuseriv… 
Pour rassurer les chrétiens, l’épître leur rappelle les fondamentaux de 
l’enseignement de Jésus : « ce (que Dieu) nous commande : c’est que nous 
croyions en son Fils Jésus-Christ et que nous nous aimions les uns les autres, 
comme le Christ nous l’a ordonné »... Non plus aimer Dieu d’abord, mais son 
Fils, identifié à son Père… Nous avions déjà vuv , dans l’entretien de Jésus avec 
Nicodème, cette façon propre à Jean, luttant contre les idées gnostiques, de 
présenter Jésus comme Fils Unique de Dieu.  
 Mais il ne s’agit pas seulement d’obéir aux commandements, c'est-à-dire 
une adhésion intellectuelle à l’enseignement oral du maître, comme n’importe 
quel élève ayant bien appris sa leçon. Il ne s’agit donc pas d’accumuler des 
connaissances, encore moins des connaissances ésotériques délivrées par une 
initiation à des mystères soi-disant cachés par les chrétiens. Il s’agit d’une union 
que l’on peut effectivement appeler ‘mystique’, puisqu’il s’agit d’une union 
entre l’homme et Dieu, mais qui est plus simplement une union dans l’amour-
agapè : « Celui qui obéit aux commandements de Dieu (c'est-à-dire fait 
confiance à Jésus-Christ et vit l’amour mutuel entre les frères) demeure en 
Dieu ». Avec la notion de "demeurer" qui traduit une relation fidèle, comme 
celui ou celle qui est attaché à quelqu’un quitte sa maison pour aller chez lui/elle 
et va habiter, demeurer chez lui, y rester aussi longtemps que dure la relation. 
Mais cette démarche traduit la volonté d’une relation durable ! La demeure, 
c’est là où nous nous trouvons présents constamment ! Mot à mot : « il demeure 
en Dieu, et Dieu en lui …grâce à l’Esprit Saint qu’il nous a donné. »  



Après l’amour, voici donc – en Esprit - la demeure, la présence mystiquevi 
(c’est-à-dire effectivement invisible) de Dieu à l’intérieur du cœur de 
l’homme… NB : Jean ne l’invente pas, là non plus, c’était déjà en  
Ezechiel 36 vii : « Je vous donnerai un cœur nouveau, et je mettrai en vous un 
esprit nouveau ; j’ôterai de votre corps le cœur de pierre, et je vous donnerai un 
cœur de chair. Je mettrai mon esprit en vous, et je ferai en sorte que vous suiviez 
mes commandements ». 
---------------Pause: For the feast of St Ursula: Benedicamus domino (ii)-------------- 

 L’évangile de Jean nous propose une image peut-être plus parlante 
encore de cet attachement entre Dieu, Jésus et le croyant : « Je suis la vigne, 
mon Père est le vigneron, … vous êtes les sarments ». Cette fois-ci, c’est dans 
Esaïe que l’évangile est allé chercher l’expression : « la vigne du seigneur de 
l'univers, c'est la nation d'Israël ! viii »  Dieu, le proprio de la vigne, « espérait 
que sa vigne produirait de beaux raisins » … grande est sa déception, qui amène 
des décisions définitives, une condamnation de tout le peuple : « Je la réduirai 
en ruine »   ! Or, voici qu’avec Jésus, le Messie, le Fils envoyé par Dieu pour 
s’occuper de sa vigne-Israël, et tué par les mauvais vignerons qui dirigent le 
peupleix, il y a de nouveau de l’espoir pour la vigne ! Or, voici qu’avec Jésus, 
l’image se transforme, s’approfondit. Et la vigne, ce n’est plus le peuple, mais 
Jésus lui-même qui incarne le peuple élu ! Qui prend sa place, en quelque sorte, 
comme lorsque les récits de la Passion font de lui une autre image du peuple 
d’Israël : le Serviteur Souffrant, aimé de Dieu et souffrant pourtant à cause de 
ses infidélités, mais surtout pour montrer au monde la puissance de Dieu. 
Puissance paradoxale, puisque c’est trop souvent dans la souffrance et la 
persécution que le Peuple Elu a témoigné de son amour pour Dieu, avec la 
Shoah en particulier au XXème s… Et puisque pour les chrétiens, c’est sur la 
croix que Jésus en a témoigné ! Et les 1ers chrétiens par le martyr, c'est-à-dire la 
souffrance publique endurée pour sa foi,: « il n’y a pas de plus grand amour que 
de donner sa vie pour ses amis » dit aussi Jeanx un peu plus loin.  
 Alors, le thème du sarment se déploie, entrelacé avec le thème du 
demeurer, un peu détourné. Car il ne s’agit plus de « demeurer en Dieu », mais 
de « demeurer en moi comme je demeure en vous ». On risquerait de croire que 
Jésus chez Jean prend la place de Dieu lui-même, mais non ! Il s’agit d’englober 
dans la vigne de Dieu le Père tous ceux qui veulent bien s’y attacher, en y 
établissant sa ‘demeure’. Voilà pourquoi je préfèrexi la traduction de : « je suis le 
cep, vous êtes les sarments » c'est-à-dire le tronc et les branches de cet arbuste. 
Ainsi, le Saint-Esprit, « pompé » par Jésus, le tronc, est comme la sève qui 
donne vie aux branches… Je m’étonne de ne pas trouver ça dans ma Bible : Jean 
ne devait pas être très écolo ! 
 Le sarment qui ne porte pas de fruits, comme dans Esaïe 5 pour la 
vigne, va souffrir ! Dans Esaïe, le patron des vignerons s’écrie : « elle ne sera 
plus taillée, ni cultivée ». Dans notre évangile, Jésus menace du même 
châtiment, mais de façon plus limitée : « mon Père est le vigneron. Tout sarment 



qui, en moi, ne porte pas de fruit, il l’enlève … Si quelqu’un ne demeure pas en 
moi, il est jeté dehors comme le sarment, il se dessèche,». C’est ce que l’on fait à 
la vigne, lorsque le raisin commence à pousser : non seulement on coupe les 
sarments qui n’en portent pas, pour donner plus de force aux autres, mais encore 
on enlève une bonne partie du pampre pour aérer les fruits, c’est l’émondage. 
« Puis on les ramasse, on les jette au feu et ils brûlent » : Ce pluriel ne concerne 
pas toute la vigne, tout le peuple d’Israël, mais seulement ceux qui ne 
s’abreuvent pas à la Parole divine, au Logos incarné, Jésus-Christ, devenu cep 
de la vigne ! Jean annonce ainsi l’avènement d’un salut individuel qui 
désolidarise le peuple de son salut collectif, ce qui ouvre la voie à une possible 
conversion au Christ… 

Mais l’obéissance aux commandements doit se traduire en actes, c’est très 
clair pour l’épître de Jean : « un véritable amour … se manifeste par des actes. » 
« Mes enfants, n’aimons pas seulement en paroles, avec de beaux discours »… 
De même, le Jésus des évangiles insiste souvent sur le passage à l’acte ! 
Toute l’histoire de notre foyer et celle de la Miss’ Pop, à la suite du méthodisme, 
est une tentative de traduire notre foi en actes. Avec la question toujours 
d’actualité : notre témoignage doit-il être explicite, ou implicite ? Dans un 
contexte de laïcité que nous nous sommes imposés par nos contrats avec l’Etat 
pour devenir Centre Social, la discrétion (déjà bien protestante après des siècles 
de persécutions par la monarchie) l’implicite s’est imposé. Même si notre vision 
de la laïcité est différente, qui pour nous se veut « laïcité d’ouverture et de 
dialoguexii ». Je développerais une autre fois… 
 Nous avons baptisé aujourd’hui Norbert, qui est venu me voir 
parce qu’il désirait se faire baptiser ici, dans cet endroit qui l’a soutenu et 
accompagné lorsque tout allait mal. Peut-être a-t-il eu l’impression d’avoir été 
coupé de la société, notre vigne à nous, d’avoir été « jeté dehors » dans la 
crainte d’être jeté aux feux avec les sarments qui traînent dans la rue, rejetés de 
tous parce que considérés comme ne portant pas de fruits pour la société ? 
Toujours est-il qu’il a trouvé notre porte ouverte, n’a pas eu l’impression d’être 
rejeté, est venu au culte depuis quelques temps et m’a demandé tout 
naturellement de réparer un oubli de ses parents pendant son enfance, avant ses 
galères. Il me semble que notre témoignage à nous a, là, été fructueux, même si 
nous ne le constatons guère d’habitude ! Ce sacrement va être porté 
collectivement, nous serons son peuple, sa famille spirituelle. Certes, nous allons 
continuer à l’accompagner, avec les moyens que nous avons. Mais surtout 
j’aimerais que maintenant il ne se considère plus comme un sarment sec prêt à 
être jeté au feu, mais comme un sarment vert, bien attaché au cep qu’est Jésus-
Christ, abreuvé de Saint-Esprit pour être l’un des nôtres à plein, pour retrouver 
au milieu de nous la foi, l’espérance et l’amour dont il a besoin. Pour être 
disciple comme nous. Et j’espère le voir porter « du fruit en abondance ».Amen. 
 
Django Reinhardt à la guitare : Minor Swing 



 
Ste Cène  
 
Préface 
Regardez ! Regardez bien ! 
Non seulement avec vos yeux, 
mais aussi de tout votre cœur. 
 
Il y a là une table... 
Mais ce n’est pas n’importe quelle table, 
c’est la table du Seigneur ! 
 
Il y a là une coupe,  
mais ce n’est pas n’importe quelle coupe,  
c’est la coupe de l’Alliance ! 
 
Il y a là du pain, 
Mais ce n’est pas n’importe quel pain, 
c’est le pain de notre reconnaissance 
pour l’amour de Dieu donné en Jésus-Christ. 
 
222 str. 4  Avec toi, Seigneur, tous ensemble  All. 21-16 
 
Institution 
Ce pain, ce vin,  
rappellent le pain et le vin 
que Jésus, la veille de sa mort,  
partagea avec ses disciples. 
Et pour leur parler de sa mort,  
Pendant le repas, il prit du pain  
et, après avoir rendu grâce, il le leur donna en disant ces paroles mystérieuses: 
«Prenez, mangez, ceci est mon corps». 
Ayant aussi pris la coupe et rendu grâce,  
il la leur donna en disant tout aussi mystérieusement: 
«Buvez-en tous, car ceci est mon sang, le sang de l'alliance  
qui est répandu pour la multitude, pour le pardon des péchés ».  
 
Prière  
Nous prions: 
Père, au moment de nous approcher de cette table,  
nous nous rappelons des paroles et des gestes de Jésus-Christ. 
Nous n’oublions pas qu’il annonçait ainsi sa mort à ses amis. 
Mais cette mort n’aurait aucun sens sans la résurrection qui l’a suivie, 



et dont furent témoins non seulement ses amis, mais des foules entières. 
Depuis, nous attendons son retour. 
Comme les épis jadis épars sur les collines  
et les grappes autrefois dispersés sur les coteaux 
sont maintenant rassemblés sur cette table dans ce pain et ce vin, 
Seigneur, que toute ton Eglise soit un jour rassemblé 
dans la joie de ton Royaume. 
Envoie sur nous ton Saint-Esprit pour que nous les recevions  
comme les signes dont notre foi a besoin pour discerner  
la présence de Jésus-Christ au coeur de notre vie.  
Nous recevons tout de toi, la vie et la nourriture 
et la boisson et le vêtement,  
et tous les matériaux et tous les végétaux. 
Et par-dessus tout, la résurrection après notre mort. 
Permets-nous de ne pas l’oublier  
sous prétexte que cela nous parait tout naturel. 
Rends-nous reconnaissants  
donne-nous le souci de tout bien partager avec les autres. 
Par ce repas,  
fais-nous renaître à l'image de celui qui s'est donné lui-même pour nous. 
 
222 str. 7  Avec toi, Seigneur, tous ensemble  All. 21-16 
 
Invitation 
Le repas que nous avons préparé est comme un repas de noces.  
C'est lui, Jésus, qui le préside en Esprit. 
La table est dressée. 
Voici le pain qui nourrit. 
Voici le vin qui réjouit. 
Vous êtes invités. 
Venez maintenant car tout est prêt  
 



Communion  
 

Action de grâces 
Père, nous te remercions pour ton fils Jésus-Christ.  
Il est la source d’eau vive. 
Celui qui boira de cette eau n’aura plus jamais soif. 
Elle est gratuite, elle nous est offerte dans la foi. 
Grâces te soit rendu à jamais pour ton amour immense. Amen. 
 
  Allez en paix dans la joie de votre Seigneur. 
 
L' OFFICIANT(E) INVITE D'UN GESTE L'ASSEMBLEE A REGAGNER SA PLACE. 

 
 
ANNONCES 

 Je serai absent la semaine prochaine, du 4 au 8 mai. 
 Attention, le 9 mai, il n’y aura PAS DE CULTE :  

c’est l’AG du Foyer de Grenelle, qui se déroulera à distance, par 
précaution. 

 Par contre je présiderais les cultes suivants jusque fin juin. En MAI 
le dimanche après l’Ascension du 16 ; le culte de Pentecôte le 23 ; 
le culte du 30 avec la confirmation de Marius Lemire, mon 
catéchumène.  

 En JUIN: le 6, dernier culte famille sur Zachée ; le 13 et le 20, cultes 
normaux. Et le 27, dernier culte avec mon pot d’adieu  

 PAS de CULTES en juillet-aout, reprise le 5 septembre.  
Partant à la retraite au 1er juillet, je ne serais plus des vôtres à la rentrée, 
sauf une fois par mois, si vous n'avez pas reçu de candidat d'ici là. Un 
pasteur retraité a, semble-t-il, accepté de faire la même chose. Les 
prédicateurs laïcs du Foyer devraient aussi pouvoir prendre en charge un 
culte par mois. Il faudra donc rechercher des intervenants 1 fois par 
mois, et un autre lorsqu'il y a 5 semaines. 

 Echange de nouvelles, la parole au public… 
 



OFFRANDE  
 
Si l'on donne de bon cœur,  
Selon ce qu'on a,  
On est agréable à Dieu.  
Le bénéfice est double ! 
Offrons donc à Dieu un peu de notre bien,  
en signe de reconnaissance pour ce que nous avons reçu de lui. 2 Cor 8/12  
 
Passage de la crousille But I Might Die Tonight - Cat Stevens 
 
Seigneur Dieu,  
veuille bénir, pour nous assurer quelques moyens, 
cette offrande que nous déposons devant toi  
avec reconnaissance et avec joie,  
car c'est de ta main que nous recevons tout de toi. Amen.  
 



INTERCESSION  
 
Père, avant toute chose, je veux te dire ma joie et ma reconnaissance  
pour NORBERT qui vient de recevoir le signe de ta grâce.  
Que ton Esprit le renouvelle de jour en jour.  
Nous te présentons sa famille, hélas trop lointaine.  
Nous te remercions pour notre propre baptême  
et pour la fidélité de ton amour… 
 
Seigneur, apprends-nous à Aimer... non pas aider, mais aimer,  

non pas seulement donner, mais aussi recevoir. 
Aimer... non pas asservir, mais servir,  

non pas posséder, mais respecter. 
 Aimer... non pas travailler à son compte, en solitaire, 
  mais œuvrer avec d'autres, tous solidaires. 
Aimer... non pas céder sans discernement  

à toutes les impulsions de son "bon cœur",  
mais chercher le comportement le plus responsable,  
savoir dire "oui"... et "non" quand il le faut. 

 Aimer... non pas tant éprouver de grandes émotions,  
aussi intenses qu'éphémères,  
que choisir de durer et goûter la fidélité… 

Oui, vraiment, apprends-nous à Aimer...  
non pas chercher l'exploit, la performance,  
mais donner poids et sens à l'humble quotidien,  
avec une disponibilité de tout mon être. 

Aimer... non pas avoir, savoir ou pouvoir, mais simplement aimer. 
Aimer ceux que Dieu me donne pour compagnons de route, pour frères et soeurs 
Aimer Celui qui, tel un mendiant, frappe à la porte de mon coeur et de ma vie. 
Et enfin, Aimer comme Toi...sans limite, sans arrière-pensée, sans regret ni 
amertume, sans jamais désespérer. 
Et nous aimer nous-même suffisamment pour que l'invitation qui nous est faite à 
aimer le prochain comme nous-même ait vraiment du sens... AMEN 
 
Ps 80  str. 1, 3, 4 & 5 Ô berger d’Israël écoute   All. Ps 80 

 



ENVOI  
Comme le dit 1 Jean 3 : 
18  Mes enfants, n’aimons pas seulement en paroles, avec de beaux discours ; 
faisons preuve d’un véritable amour qui se manifeste par des actes. 
19  Voilà comment nous saurons que nous appartenons à la vérité.  
Voilà comment notre cœur pourra se sentir rassuré devant Dieu. 
20 En effet, même si notre cœur nous condamne,  
nous savons que Dieu est plus grand que notre cœur et qu’il connaît tout. 
21  Et si, mes chers amis, notre cœur ne nous condamne pas,  
nous pouvons regarder à Dieu avec assurance. 
22  Nous recevons de lui tout ce que nous demandons,  
parce que nous obéissons à ses commandements et faisons ce qui lui plaît. 
Aimons donc Dieu d’abord, la vie qu’il nous a donnée ensuite, 
débordons d’amour pour la partager avec tous ceux que nous rencontrerons ! 
 
BENEDICTION 
…Et notre Dieu, qui est amour,  
son Fils unique Jésus, qui est pour nous chemin de vérité et de vie, 
son Saint-Esprit qui nous révèle sa présence en nous 
nous bénissent et nous garde dans la détresse comme dans la joie. Amen. 
 
 
Chorales de Godomey et de l'eerv : O yesu hé 
                                              
i 1 Jean 3 v 18 à 24 
ii cf Introduction de la TOB sur 1 Jean : s’il n’en va pas de même des 2 petites épîtres, la 1ère  
iii 1 Jean 4:8 « Qui n’aime pas n’a pas découvert Dieu, puisque Dieu est amour ». 
iv Par exemple l’idée que Jésus et Dieu n’étaient finalement pas forcément liés, qu’un Dieu parfait ne pouvait pas 
avoir créé un univers aussi imparfait, et donc qu’il devait y avoir un Dieu parfait et une de ses créatures, le 
démiurge, qui elle avait créé ce monde. Etc… 
v cf ma prédication du 14 mars sur Jean 3 v 14 à 21 
vi cf. Wikipédia https://fr.wikipedia.org › wiki › Mystique     
« La mystique ou le mysticisme est ce qui a trait aux mystères, aux choses cachées ou secrètes ». 
vii Ezékiel 36:26-27   
viii Esaïe 5 v 7 – cf ma prédication du 4 octobre 2020 sur Matthieu 21 v 33 à 46 
ix cf ma prédication du 4 octobre 2020 sur Matthieu 21 v 33 à 46 
x Jean 15 v 13 
xi Note de la TOB : « le terme ampelos peut signifier la vigne ou le cep » 
xii cf la charte de la Miss’Pop : https://missionpopulaire.org/chartre-du-mouvement-de-la-mission-populaire-
evangelique/  


